
Scientifiques catholiques qui ont changé l’histoire : De Mendel à
Lemaître | 1

Catholicus.eu Les catholiques européens en français | 1

L’histoire de la science et de la religion est souvent présentée comme un affrontement
constant, mais la réalité est bien plus nuancée. En fait, certaines des avancées scientifiques
les plus importantes de l’histoire ont été réalisées par des hommes et des femmes
profondément religieux, dont beaucoup étaient catholiques. Les cas de Gregor Mendel,
père de la génétique moderne, et de Georges Lemaître, le prêtre qui a proposé la théorie
du Big Bang, sont des exemples remarquables de la manière dont la foi et la raison peuvent
œuvrer en harmonie.

Dans cet article, nous explorerons les vies et les contributions de ces deux géants de la
science, montrant qu’être catholique et scientifique est non seulement compatible, mais
qu’en de nombreux cas, cela a été une force motrice dans la quête de la connaissance et de
la vérité.

Gregor Mendel : Le moine qui a découvert les lois de l’hérédité

Un homme de foi et de science

Gregor Johann Mendel (1822-1884) était un moine augustinien qui, vivant dans un monastère
à Brno, dans l’actuelle République tchèque, a fait l’une des découvertes les plus importantes
en biologie. En étudiant les plants de pois dans le jardin du monastère, Mendel a découvert
les lois de l’hérédité génétique, posant les bases de la science de la génétique telle que nous
la connaissons aujourd’hui.

Ce qui est intéressant, c’est que son dévouement à la science n’a pas émergé malgré sa vie
religieuse, mais plutôt comme une extension de son désir de comprendre l’ordre et la beauté
du monde créé par Dieu. Mendel considérait ses expériences scientifiques comme une
manière d’explorer la création divine. Sa curiosité scientifique était nourrie par sa foi
catholique, qui lui donnait un profond sens de l’ordre dans la nature.

Les lois de Mendel

Mendel a commencé ses expériences avec des pois en 1856. Pendant plusieurs années, il a
croisé différentes variétés de pois et observé comment certains traits — comme la couleur
des fleurs ou la texture des graines — étaient transmis d’une génération à l’autre. À travers
ses observations, Mendel a formulé ce qui deviendrait plus tard connu sous le nom des lois
de Mendel :

La loi de la ségrégation : Chaque organisme possède deux allèles pour chaque1.
caractère, et ces allèles se séparent (se répartissent) lors de la formation des gamètes.
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La loi de la dominance : Lors d’un croisement entre deux organismes, un des allèles2.
peut être dominant et masquer l’autre (récessif).
La loi de l’assortiment indépendant : Les caractères sont hérités de manière3.
indépendante les uns des autres.

Ces principes ont révolutionné la compréhension de la biologie, mais durant la vie de Mendel,
ses découvertes n’ont pas reçu la reconnaissance qu’elles méritaient. Ce n’est qu’au début
du XXe siècle, des décennies après sa mort, que d’autres scientifiques ont redécouvert son
travail et l’ont élevé à la place qu’il occupe aujourd’hui dans l’histoire des sciences.

Foi et science dans la vie de Mendel

L’exemple de Mendel défie l’idée erronée selon laquelle la foi serait incompatible avec le
progrès scientifique. Sa vie démontre que la curiosité scientifique et la foi religieuse ne sont
pas des forces opposées, mais peuvent se compléter. Pour Mendel, explorer la nature était
une manière d’honorer le Créateur, et sa foi en un Dieu ordonné et intelligible lui a fourni le
cadre pour rechercher des motifs et des régularités dans la nature.

Georges Lemaître : Le prêtre qui a proposé le Big Bang

Un prêtre parmi les étoiles

Si la génétique moderne doit son existence à un moine, la cosmologie moderne doit
beaucoup à un prêtre. Georges Lemaître (1894-1966) était un prêtre catholique belge et
astrophysicien qui a proposé ce qui allait devenir connu sous le nom de théorie du Big
Bang. Loin d’être en conflit avec sa foi, Lemaître voyait son travail scientifique comme une
manière de mieux comprendre les origines de l’univers, quelque chose de profondément
compatible avec sa croyance en un Dieu créateur.

Lemaître n’était pas seulement un prêtre dévoué, mais aussi un brillant mathématicien et
physicien. Il a étudié sous la direction de certains des scientifiques les plus éminents de son
temps, comme Arthur Eddington au Royaume-Uni, et était au fait des développements les
plus récents en physique et en astronomie, y compris les travaux d’Albert Einstein sur la
relativité générale.

L’origine de l’univers : De l’ »hypothèse de l’atome primitif » au Big Bang

En 1927, Lemaître a proposé que l’univers était en expansion, s’appuyant sur la théorie de la
relativité générale d’Einstein. Cette idée n’a pas été acceptée immédiatement par tout le
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monde, et Einstein lui-même était sceptique au départ. Mais Lemaître n’a pas été découragé.
En 1931, il a poussé son idée plus loin en suggérant que l’univers avait commencé à partir
d’un état extrêmement compact qu’il appelait « l’atome primitif ». Cette idée était la
précurseure de ce que nous appelons aujourd’hui la théorie du Big Bang.

Lemaître ne voyait aucune contradiction entre cette théorie et sa foi en Dieu. En fait, il
affirmait que sa théorie expliquait le « comment » de l’univers, tandis que la théologie traitait
du « pourquoi ». Selon lui, la science et la religion répondaient à des questions différentes,
mais tout aussi importantes. Comme il l’a écrit une fois : « il n’y a pas de conflit entre la
religion et la science ; leurs domaines sont complètement distincts ».

La validation du Big Bang

Avec le temps, des observations astronomiques, comme la découverte de l’expansion de
l’univers par Edwin Hubble, et plus tard la détection du fond diffus cosmologique, ont fourni
des preuves solides en faveur de la théorie de Lemaître. Aujourd’hui, le Big Bang est le
modèle dominant en cosmologie pour expliquer l’origine de l’univers.

Lemaître est resté prêtre toute sa vie, servant l’Église tout en poursuivant ses recherches
scientifiques. Comme Mendel, il voyait dans la science un moyen d’approfondir la
compréhension de la création de Dieu, et sa vie est un exemple de la manière dont la foi et la
raison peuvent coexister et s’enrichir mutuellement.

Science et foi : Une collaboration fructueuse

Les exemples de Gregor Mendel et Georges Lemaître nous montrent que la foi catholique et
la science non seulement peuvent coexister, mais peuvent se compléter de manière
profonde. Ces deux scientifiques, motivés par leur foi, ont apporté des contributions
fondamentales à la connaissance humaine. L’Église, loin d’être une ennemie de la science, a
souvent été promotrice du savoir, comme le montrent ces cas et bien d’autres scientifiques
catholiques à travers l’histoire.

Aujourd’hui, ces histoires nous invitent à repenser la relation entre la science et la religion,
surtout à une époque où les défis technologiques et éthiques sont de plus en plus complexes.
La foi catholique ne nous appelle pas seulement à croire, mais aussi à utiliser notre raison,
notre intellect, comme un don de Dieu pour explorer et comprendre le monde qui nous
entoure.
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Réflexion finale

Mendel et Lemaître sont des exemples puissants de la manière dont les catholiques ont
contribué de manière significative à l’avancement de la science. Pour eux, la foi n’était pas
un obstacle, mais une motivation. En tant que catholiques du XXIe siècle, nous pouvons
apprendre de leurs exemples : nous ne devons pas craindre la science, mais l’embrasser
comme un outil qui, en fin de compte, nous aide à découvrir davantage sur le Créateur et sa
création.

Aujourd’hui, alors que nous faisons face à des questions scientifiques et éthiques de plus en
plus complexes, la combinaison de la foi et de la raison reste un guide sûr. Comme Mendel et
Lemaître, nous sommes appelés à utiliser nos talents et nos connaissances pour servir le
monde et chercher la vérité, toujours avec la confiance que la science bien comprise ne nous
éloigne pas de Dieu, mais nous rapproche davantage de Lui.


